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Plusieurs saints martyrs, qui souffrirent d’horribles tourments pour J.-C. 
Dimanche 12, Solennité anticipée de S. Joseph.

A Rome S. Grégoire, pape et excellent docteur de l'Église, qui, à cause 
d'ses belles actions et pour avoir procuré la conversion des Anglais à la 
foi de J.-C. a mérité le surnom de Grand, et a été appelé l'Apôtre de l’An 
gleterre.

Les SS. Maurilien, Pierre, Théophane, martyrs.
Assemblée des Congrégations des hoimzï, et des Enfants de Msrte.
Semaine de retraite pour nos chers jeunes gens. Que S. Joseph et les autres saims de I» 

semaine leur donnent le courage de se rendre avec piété pour la gloire de Dieu, pour la 
consolation de leurs familles, pour l'édification de la paroisse et pour leur propre bonheur 

Lundi 13. De la férié, messe pour les défunts.
Les SS. Macédoine, Sabin, Rodrigue, Salomon, martyrs, aussi les sain 

tes Modeste, Christine et Euphrasie martyres.
Mardi 14- De la férié, messe pour les défunts.

Les SS. Léon, Pierre, Eutyche, martyrs.
Aussi les saintes Aphrodise, martyre et Mathilde, reine célébré par 

son humilité et sa patience.
Assemblée du Tiers Ordre de S. Trançois.

Mercredi 15. De la férié, messe pour les défunts.
S. Longin, martyr, soldat converti, qu’on dit être celui qui ouvrit d’un 

coup de lance le côté de Notre-Seigneur.
Les SS. Aristobule, Ménigue, Nicandre, Zacharie, pape, aussi les sain 

tes martyres Matrone et Léocrice.
Jeudi 16. De la férié, messe pour les défunts.

Les SS. Cyriaque, Hilaire, Papas, Julien, Agapit, martyrs.

Une enfant tkrrihle. — Un père de famille était dangereusement malade. Sa petite 
tille, qui n’avait que huit ans, s’introduisit furtivement auprès de son lit et lui dit :

— l'apa, le médecin a dit que vous mourrez peut-être demain. On console maman 
qui pleure dans sa chambre. Personne n’ose vous parler de votre état, mais j’ai voulu It 
*aire moi même. Au catéchisme M. le Curé nous a dit que c'est un péché de laisser 
mourir ses parents sans les faire confesser.

Ce digne moribond lui répondit :
— Merci, ma chère enfant ; va-t-en donc vite me chercher M. le Curé. Et que Dieu t< 

bénisse ! car je te serai redevable du salut de mon âme.
Puis, après avoir reçu les sacrements, il s'écria :
— Qu‘allais-je devenir, hélas ! sans la charitable attention de ma fille ?


